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LE MADAWASKA ШШШ.=î=* ЩDans la vie morte M. SEZNY JEZEGON 
Tilly par St-Brleux, Sask.

Est âgé, le travail et les voyages
avaient miné ses forces. Les

*

"X CHEMIN DE FER TEMISCODÀTÀ Bonne Occasion 
À Vendremm et

TYPEWRITERS
4к-: ^ Horaire à partir du io<Mai 1920 

Express :Je suis dans la rue..dans la 
banale, mercantile, affairée.

Je regarde.. Et peu à peu, pres­
que sans m’en apercevoir, j’extrais 
mon “moi” de la foule.

Je suis en elle, sans être avec

rue
Dép. Riv. du Loup, Qué. 8.00 a. m. 

Arr. Edmundston, Je. 11.35 a. m.Ÿ Une manufacture de portes et 
fenêtres ainsi que machineries mo­
dernes pour la préparation du bois 
pour finission des bâtisses. Magni­
fique commerce établi Situé au cen­
tre de 1$ très prospère ville d’Ed- 
mnndston, N. B. Raison de vente

Correspondance à Bdmuudaton Jet m,rt soudaine du propriétaire. Prix 
avec le Pacifique Canadien et à Rivière ЦІЄ vente très modéré. Toute offre 
du Loup avec tous les trains express des 
Chemins de Fer Nationaux.

Pour plus amples informations, pros­
pectus, etc. s’adresser à 
A. NADEAU, Agent général du Fret et 
deé Voyageurs.

Mixte:
Dép. Edmundston, Je. 12.50 p. m 

Arr. Connors N. B. 2.40 p. m
‘Mixte :

Dép. Connors N. B. 8.00 a. m 
Arr. Edmundston Jet. N. B. 9.50 a. m. 

Express :
Dép, Edmundston, N. B. 12.30 p. m. 

Art. Riv. du Loup 4.05 p. m. 
Heure du méridien de l’est.

Service quotidien excepté les dimanches.

еЧе.!
sun life nu Canada.

La plus grande compagni 
rance sur la vie du Canada, 
cqplion.
TRAVELLERS db HARTFORD.

La plus grande compagnie d’assu­
rance contre les maladies et accidents 
du monde entier, sans exception.

Mes yeux,déshabitués par un ac­
te de volonté d’adord inconscient, 
sont devenus cbmme neufs 

Qu’elle est étrange la foule mo­
derne vue ainsi dans certaines PILULES MOROttvs ie d’assu- 

sans ex-
„j’étais 
m que 
n'avais
;. Pen- 
iille eut 
dépéri 

» force 
nonte» 
ise de 
de me 

gmbres 
n jour, 
cilla de 
ugeeet 
glus de 
ne suis 
lue fai 
uisen- 
ne Joe. 
Prilace- 
tébec.

Xmes
Passent des hommes quelconque.
Des glos, des niaigres. .des pe­

tits, des grands, .des intelligents, 
des éteintes

Est-ce une impression subjective 
ou objective, mais presque tous ont, 
dans les yeux de prose, un loud re­
flet de matérialité, un énervement 
de choses humaines

Voici un marchand de vin.. un 
garçon de café.. un sans profes­
sion apparente.. un sergent de vil­
le.. En voici deux qui dévorent 
leur journal et discutent avec ani 
mation.

L’antre fume sa pipe...béat.
Fassent des femmes.. Elle doi­

vent être folles '..
Il souffle une bise âpre et glaciale, 

et elles sont en robes ouvertes, jupes 
courtes et bas “toile d’airaignée".

Il est vrai qu’elles se sont mis de 
la poudre dans la figure.

D'autres se sont arrêtées devant 
des chapeaux, et les fixent, sidérées.

On dirait la grande affaire de 
leur yie,-

D.’autres lisent, à la pointe de 
leur parapluie, les affiches théâtrales 
d’une colonne de boulevard.

D’antres passent, avides de pro­
duire leur petit effet.. Regardez- 
moi donc!..

D’autres..
Je n’observe plus.
A quoi bon !.. j’ai l'impression 

que c’est le flot qui succède au flot, 
partout pa

il se déi
cette rue, une sensation indéfinissa­
ble d inconséquence tranquille.. 
l’impression du fameux tableau de 
l’Appel des condamnés mais, ici les 
condamnés n'y songent même pas..

Ils sont ailleurs.. l'impression de 
gens qui s’installent d’une façon dé­
finitive dans une salle d’attente 
dont les portes doivent s’ouxrir 
tragiquement d’une minute à l’au­
tre. .

bien accueillie. S’adresez à 
Mde Veuve L. GAGNÉ,

30-2 f. p. Edmundston, N. B.

pour les Hommes' 
le fortifient, le rajeunissent

HARTFORD DS HARTFORD.
Cette compagnie d’assurance contre 

le fen a no ans d’existence, et est une 
des meilleurs des Etats-Unis.

TYPEWRITERS

j

gCafé Tom KeeREMINGTON et SMITH PREMIER
Je suis agent pour le comté de Ma- 

dawaska, pour ces machines à écrire 
qui sont reconnues les meilleures. 
Vendues à terme de $10.00 par mois.

Venez me voir à mon bureau au Pa­
lais de Justice, de 10 heures à midi, et 
de 2 à 4 heures de Гaprès-midi, ou 
téléphonez-moi 30-21 ou N0. 3, et je 
me ferai nn plaisir d’aller vous voir et 
vous donner .les explications nécessai-

§* Dans le soubassement fie la bâ­
tisse de Maxime Hébert, rue St- 
François.

CUISINE EXCELLENTE 
REPAS A TOUTES HEURES.

y■ fit
*

£

Tom Kee Caferes.

J.-B. MICHAUD, 
Magistrat de Police, 

Edmundston,N.B.

EIn basement of Maxime Héberts 
Property, St-Francis St.
FIRST CLASS LUNCH ROOMS 

MEALS AT ALL HOURS
S

У. M

Attention aux Fumeurs 
et Marchands de 

Tabac !

VN 4ï X
'üÆ,)ù1

uZne
ématu- 
d’inter- 
1 valent 

•lie et ; ’ 
c dans 
lauvair

Pour avoir du bon tabac cana­
dien garanti naturel, en feuilles ou 
hachés, torquettes etc, adressez- 
vous à

LA CIE DE TABAC MONT­
CALM

, .Négociants en gros et détail 
JOLIETTE QUE.

Nous vendons au plus bas prix 
du marché, et aurons quand même 
la meilleure qualité. Demandez no­
tre liste de prix. Toute commande 
par malle recevra notre meilleure 
attention, qu’elle qu'en soit la 
quantité. Ne retardez pas, écrivez 
dès maintenant,

Espérant vous lire par le retour 
du courrier.

Nous sommes, Vos dévoués,
LA CIE DE TABAC MONT- 

rT , CALM

''У

M. SEZNY JEZEGON
"L'irrégularité de mge repas, dans les longs voyages que 

f avais à faire, et le travail dur qui m’attendait à la ferme à 
mon retour étaient bien propres à miner ma constitution. 
Aussi ai-je eu à souffrir de faiblesse, de brûlements et de 
gonflements d’estomac, d’affaiblissement générai L’ouvrage 
m’était devenu si pénible que j’ai craint de ne plus pouvoir 
soutenir à la tâche et que j’ai écrit à la Compagnie Médicale 

. Moro pour savoir comment me traiter. On m’a recommandé 
les Pilules Moro et donné des conseils pratiques. Mes for­
ces sont vite revenues et ma santé s’est rétablie. J’en suis 
très heureux.” M. Sezny Jézégon, Tilly par St-Brieux, Sask.

HOMMES MALADES, écrivez à la Compagnie Médicale Moro 
qui vous indiquera les moyens de refaire vos forces et de recouvrer 
votre santé. Demandez un blanc de traitement qui vous aidera à 
donner les détails voulus. -

Les Pilules Moro sont en vente chez tons les marchands de remè­
des. Elles sont aussi envoyées par la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 50e une boîte, $2.50 six boîtes.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE MÉDI­
CALE MORO, 272, rue St-Denis, Montréal.

h

Assurance de VINGT ans

Compagnie très 
populaire

reil..
égage à cette heure et devrais à 

is que-

Й. P. LflBBEles Fi- 
instan- -- 
sait été 

JW 
tisse*- 
e sent . 
tuklOl

ZGERANT
ST-LEONARD, N. B.

;
Un Anglais voyage ave; son do­

mestique, Sam.
Le train déraille, l’Anglais roule 

dans un fossé sans se blesser.
—Où est Sam ? demanda-t-il en 

se relevant. -
—Il a été coupé en deux mon­

sieur.
—En deux ! Voyons donc, s’il ». 

vous plait, dans quelle moitié sont 
mes clefs.

AVIS
NOTICE OF SALE “Voyageurs, en voiture!..

Y pensenfcils, ces gens.. qu’ils 
sont les voyageurs, et que train 
passe à chaque instant.. et pour 
les jeter dans le mystère de ce pays?

Savent-ils seulement, qn’en leur 
pauvre corps dq misère habite une 
ame immortelle?

Et que cette âme devrait être leur 
principale occupation.

Eux, du siècle du progrès, le sa­
vent-ils comme on le savait chez les 
païens.. comme on le savait an 
moyen âge, oit la rue elle-même 
était si tendrement religieuse?

Le savent-ils comme l’Atabe'qui 
défait les cordes de sa tente en di­
sant : ” C’est ainsi que se défont 
mes jours ! ’’

Le savent- ils au moins, comme le 
sait le moindre sauvage qui rêve 
d'immortalité en regardant son gri-

Avis est par le présent donné à 
ceux qui doivent à la succession 
de feu L. Gagné d’avoir à venir ré­
gler d’ici au 15 août après cette da­
te les comptes seront mis en collec­
tion.

To Joeepb Roeeigool, of 
die, te the Coanty ofMadawaska, Fanner, end 
Visa Rosaignol, hie wife Bed to all other, 
whom it may ta aay wiee concern :

Notice ia hereby given that under and by vir­
tue nia Power of Sale contained in a certain 
laden tare of Mortgage, dated the third day of 
September A. D. 191B, made between the laid 
Joseph Roeeignol and Viaa hit wife, of the one 
aart and Patti Joyia, of Hamlin Plantation, 

t* of Aroostook, io the state of 
he United States of America. Tra­

sh of St. An- 
Farmer, and

the Pari

Mde L. GAGNÉ, 
28^15-8 Edmundston, N. B.part 1

is the County of Aroostook, in the state oi 
Maine, one the United States of America, Tra­
der, of the other part, recorded in the Mada- 
waaka County records, in book “T-i", pages 
6a to 65 inclusive as No 18967, and subsequent 
ly assigned by the said Paul Jovm to James 
Burgess * ftons^atd (the undersigned)<>>y In­
denture of Assignment, dated the 11th day of 
September A. D. 1919, recorded in the records 
of the said County ofMadawaska, in book ' W 
a”, pages 74 to 7S inclusive, as No 10778, there 
will for the purpose of satisfying the monies 
secured bv thé Mid Mortgage, be sold at Pu 
blic Auction, At or near the store of Thomas 
Powers, in theParisb of Bt. Andre in the Cohn- 
ty of Madawnekn, on Saturday, the aist day of 
Ananst A. D. 19». et the hour of two o'clock 
in the afternoon, the land and premise* men­
tioned and described In the Mm Indenture çf

\

f Pourquoi vous devez | 
I assurer votre Vie

ua
Temps étranges ! ..
Maison A l’envers ! .,.
Sois solide, mon cerveau .. soli­

de, ma foi !
f

ippelle - moi дає cette façade 
mondaine n’ést qu’une façade.

Rapelle -moi que la vérité estate 
ruelle, indépendant du mépris de 
tous.'

Ra W
a,

V

waska, being the Southwestern half of moie­
ty of lot, No 10, ComttMl Ridge, bourfded and 
described ns follows T^BeginnTng at a point on 
the Southeastern side of a reserved road, at

mean ridge, then ceftem Mid point of begin, 
ning. running by the'feagnet of the vear 1903; 
South 43 degrees and 30 minutée Bast 67 chains - 
thence South 46 degrees and 30 minntM West

and thence along the lame North ^ degree» 
and JO miaataa Hait «créa and one half chain, 
to the piece of beginning, containing fifty

Ж і. PARCE QUE c’est un devoir que vous vous devez à vous- ( f 
Ж même et à ceux qui dépendent de vous.
T 2. PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si vou- va% 
T mourrez, votre succession est augmentée du mourant de vo-* ' 
№ tre police. % 1 I
fh 3. PARCE QUE la mort est certaine—QUAND est incertain. < ) 
A Aujourd’hui vous pouvez pasrer l’examen médical—DE- \ f 
Ж MAIN il sera trop tard.
2? 4. PARCE QUE votre police est un montant comptant en ar- ^ . 
J gent que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à ; ' 
AS votre mort—une somme qu’un désastre financier ne peut pas I f 
(h ôter à votre famille. W

$ Quand devez-vous vous assurer.
I. AUIOVRD’HUI alors que vous avez la vie et la santé ; demain vous 

*6 n’aurez peut-être ni l’un ni l'autre ; les délais sont toujours dangereux. W 
£2 2. AUJOURD’HUI nne police vous coûtera moins que plus tard. Soyez W 

sages et assurez votre vie comme mesure de prévoyance pour vos vieux

On peut boire avidement le soleil 
ou refuser de le voir .. il reste le 
soleil

Quand même la science dirait, en 
la plus solennelle des séances :

“ Deux et deux font quatre ” ré 
Les affaires !.. 1 argent !.. le ja vérité,

cinéma ! .. le théâtre ! • . la petite Quand même toute la terre, prise 
amie !.. lajajoiaie ! .. 1 intrigue ! d’un vertige de haine et de respect 

_ Et demain, ils seront dans 1 éter- humain, tairait votre nom ô mon 
! Dieu, la plus petite fleur des champs

Us ne savent pas ... i.s ne savent le murmure, et l’oiseau le chante. Et 
Plu8 • • . si l’homme piétine la fleur et tue

Pourtant, ils n'auraient qua ваг- l’oiseau les étoiles tracent en lettre 
rêter quelques jnstant à faire taire ,le feu votre gloire au fond des cioox. 
ie tourbillon des choses, a se poser Quand même tous mes contempo- 
les questions fatales : Qui suis-je. rain8 replieraient leurs ailes et rive- 

Et pourquoi .. ? Où vais je oil ? raient leur yeux sur les matérialités 
Leur âme, bien qu engourdie, leur terrestres, moi, je dois déployer les 

ndait tout de même. miennes au vent de l’au-delà et fixer
1 âme, c est la source cachée, sans cesse le but de ma vie. 

principe immortel. Je suis ici-bas pour vous connaî-
S’il n’y avait pas d âmes, il n’y tre, pour vous aimer .. pour vous 

aurait que le corps ; et la société se- ressembler en faisant le plus débi­
tait gouvernée par un boxeur ou un en possible, 
garçon boucher. Au dernier jour, vous me dénia-

Lâme.. ? nderez mon oeuvre, c’est-à dire ma
Mais voyez donc cet, homme qui vje .. 

meurt. Son corps n’est plus qu une Faites que j’y pense sens cesse et
pauvre machine usée,.finie. Et c’est que je me prépare, 
à ce moment que l’âme parle et dit Argent .. ? plaisirs .. ?.places .. ? 
des choses si touchantes qu on en opinion du monde .. ? tout cela est 
garde à jamais Vémouyant souveffir. très accessoire .. si accessoir que 

Lâme ?Mais, poilu,nias-tu pas [es saints en ont eu l’horreur, 
senti le dédoublement de ton êtte Aussi, en voyant passer les heu* 
pendant les minutes qui on précédé reux—du moins les soi-disant tels— 
telle rade attaque .. la terreur du en voyant tant d’être humains qui 
c°iW Iа vaillance résolue de 1 a- semblent vous ignoêer, en écoutant 
me : Tu trembles, carcasse, tu eus tanVde rires qui sonnent souvent si 
donc où je vais te conduire.. ? ” faux et tant de voix impérieuses qui 

Mais cette âme qui voie par les crient: - Moi 1. .moi je suis ceci L . 
yeux .. quî parle leur bouche, moi, j’ai fait cela !.. “je me réfu 
jamais ces gens là n’ont l’air de в’еіґ gjerai an fond de mon 
être occupés. Elle dort son lourd deux 
sommeil, qu’aucune question angojf 
ssante ne viendra jamais secoueïT 

Les allai res .. l’argent .. la ri 
pampette .. le potin: “ Abd tu as 
ditjque j’avais dit qu'elle avait

.< f

gri?
L" X Non! .. Et ils seiaient bien é- 

tonnés si je leur en disais même un 
mot.

1
W

fgld Joseph Kossigsol and Vina his wife there 
t0Dated thisiplh day of June a. D. 19» 
Ws2kf«w te^jâmea Baigen & Boas LiMittS
Aaeigaee of Mortgagee. par Jam» Вп.^«,

Assignee of Mortgagee.'

poses

our les

Catalogue 4-І»* - jours.
3. AUJOURD'HUI car dans un temps de dépression financière plusieurs 

ont trouvé que leurs polices étaient le seul endroit où ils pouvaient em- 
X| prunier pour rencontrer des besoins pressants.
S 4. AUJOURD’HUI est le temps d’agir ; si vous ne faites pas d’économies, K 
W quand allez-vous commencer ? Rappelez-vous que remettre un devoir qjp 
^ présent peut être fatal à vos meilleurs intérêts.

Ф Où vous assurer ?

PAP-SAGL régon

(TABLETTES)
CONTRE LA

le
meilleure

DYSPEPSIE T Dans la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.
№ PARCE QUE cette compagnie a toujours remporté lez pluz 

grands succès-
A PARCE QUE cette compagnie n’a pas de supérieure dans 
Ж le montant des dividendes qu'elle paie à set assurés.
Ж ARCE QUE cette compagnie n’a pas d'actionnaires qui 
2 mangent une partie de ses revenus.
да PARCE QUE ses réclamations en cas de mort sont payés 
A promptement.
§ PARCE QUE c'est
A pas d’affaires dans aucun pays étranger ; qui fait an choix jadi- 
Ж cieux de ses risques, et qui est reconnue pour ses méthodes saines 
T d’administration
P PARCE- QU’ELLE assure les hommes et les femmes ; les W

deux sexes ont les mêmes, avantages ; justice égale pour tous. <D 
PARCE QU’ELLE ne fait pas de restriction relativement Ш 

à l’occupation, la résidence ou les voyages des assurés. £
PARCE QUE ses fonds sont déposés dans des banques ca­

nadiennes seulement et que depuis 40 ans elle n’a pas perdu une 
seule piastre des placements qu’elle a faits.

Pour ces raisons et bien d'autres encore, assurez-vous dans 
la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA-

І,
Aucune des maladies de

■r.« ROBOL-rî "■■w iBdlfleetlon,
Somnolence,

Gastrite,

Et,!”

une compagnie canadienne qui ne fait
cnsnlwt II

CONSTIPATIONn
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І щШШ ж

îSMTJÆSi
•Mirent fatales.
se WM la bsa*, an 
«San tüi ha

la posta. COMPAC

>

Cause de maux de tête, 
vaiee digestion, manque d’ap­
pétit, torpeur du foie, elb.néant, et, à 

a. genoux, je vous dirai: Vous 
seul être grand. Seigneur !.. Et mer­
ci à jamais de me faire sentir votre 
présence et do soutenir ma faiblesse 
de la force incesnvte de votre grâce.

ivre L’ERMITE

- fj- і m», іm le vente permet Я 
boites peer $1.». Envoyé per la snail* per 
le COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMÉRICAINE

Is boite.

m tlliГ4,
v w 2H.

dit!
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Avez-vous 1а 
DYSPEPSIE ?
Si votre estomac est aigre, et si 
vous avez une sensation de lour­
deur après avoir mangé si vous 
avez de la difficulté à assimuler 
vos aliments il est évident que 
vous avez besoin du

Le remède de HÀWKER 

contre la DYSPEPSIE

il soulage rapidement les maux 
d’estomac et vous permet de 
manger normalement sans que 
vous en soyez incommodé- Il 
prévient aussi la constipation, et 
fait disparaître le mal de reins. 
C’est un régulateur sûr qui gar­
de l’estomac en excellente con 
dition, et rend la vie agréable 
au dyspeptique.

і
Il vous fera du bien. Essayez-le / 
En vente dans toutes les pharma­
cies et dans tous les magasins-gl. 
nfraux, à sa c.

THE CANADIAN DRUG CO. LTD. 
ST. JOHN, N. B.

New York Life 
Inseance Co.

(FONDÉE EN 1845)

Dans les Douze Mois de 1919 la New 
York ipife a Payé :
Réclamations Mortuaires sur la vie de 
plus de 13,000 Assurés, au 00
dessus de............................uO
Polices Echues et autres bénéfices 
argent à des Assurés vi- ПО 
vants, au-dessus de.........Ш

Millions
Piastres

Millions
Piastres

DIVIDENDES f Cette Compagnie a 
payé à ses assurés, au-des-Q 1 Millions
sus de.................................u 1 Piastres
PRETS à ses assurés, sur la seule ga­
rantie de leur police, au-ОП 
dessus de.*....................... Zi U

Assurance en force à la fin de 1919 
$3,127,800,000.

Montant de l’Actif au-delà de UN 
BILLION de PIASTRES.

Millions
Piastres

Demandez notre Prospectus 1 Les 
polices de la New York Life sont libé­
rales et contiennent tous les avantages 
que voue pouvez désirer en fait d’as­
surance sur votre vie.

CHARLES N. BEGIN
AGENT

EDMUNDSTON,
Résidence : Grand Central Hotel 
Bureau : Chevaliers de Colomb

Bloc David (зете Etage)

N. B.
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